
Eglise évangélique réformée vietnamienne 
30 ans de fidélité de Dieu 
 
Introduction 
 
L’église St.-Paul a 100 ans. Pour notre communauté, c’est un lieu chargé de 
symboles et il est à jamais gravé dans notre mémoire. Depuis 30 ans, nous y 
avons été accueillis pour servir Dieu et lui rendre gloire auprès de nos 
compatriotes les Vietnamiens ainsi que des personnes venues d’ailleurs. 
 
St.-Paul a été un infatigable voyageur et missionnaire de Dieu. Il a subi la 
persécution et affronté les dangers de la mer, au nom de sa foi en Christ. 
Pouvoir ainsi nous réunir en ce temple qui porte son nom nous rappelle, à 
chaque fois, que c’est au travers de l’œuvre des missionnaires que nous avons 
pu recevoir la foi en Christ, que la persécution du régime communiste nous a 
contraints à revêtir la condition de boat-people pour partir à la recherche de la 
liberté et que Dieu est fidèle malgré nos échecs et difficultés. Ces éléments, qui 
sont constitutifs de notre existence, seront développés dans les lignes qui 
suivent. Après une description du temps de l’évangélisation au Viet Nam (ch. 
1), il sera question du temps des boat-people (ch. 2), de la nouvelle page qui 
s’est ouverte en Europe (ch. 3), du temps du déclin (ch. 4) et du temps de la 
résistance (ch. 5). 
 
1. Le temps de l’évangélisation au Viet Nam 
 
Le Viet Nam est un pays marqué par l’animisme, le bouddhisme ou encore le 
confucianisme. Ces croyances et modes de penser sont fortement ancrés dans 
la culture vietnamienne. 
 
Le christianisme a été introduit dans ce pays au 16ème siècle, par l’Eglise 
catholique. Les protestants ne sont arrivés que bien plus tard, soit au 19ème 
siècle. 
 
En 1954, le pays était divisé en deux parties : le Nord, d’obédience 
communiste, pro-chinois puis pro-russe, et le Sud, anti-communiste et pro-
américain. 

 
Les époux Gordon et Laura Smith, missionnaires anglo-saxons, de nationalité 
canadienne, sont arrivés au Viet Nam dans ce contexte. L’annonce de l’Evangile 
était toujours accompagnée chez eux par un engagement social intense. C’est 



ainsi qu’ils se sont approchés des lépreux pour les aider à vivre dignement. Des 
orphelins ont été recueillis dans des centres. Une école biblique a été créée 
pour dispenser l’enseignement théologique aux nouveaux convertis et pour 
former les responsables. 

 
Le couple Gordon et Laura Smith, missionnaires canadiens 

 
Deux lépreux pris en charge par la mission des Smith, Viet Nam 
 
Parmi les personnes qui ont travaillé avec les Smith, il y avait le couple Nguyen 
Cong Huan et Nguyen Thi Ngoc Huong. Ils se sont occupés de plusieurs 
communautés ainsi que des lépreux et des orphelins. 

 
Le couple Nguyen (derrière, à droite) et quelques orphelins, Viet Nam 
 
 
 
 



2.- Le temps des boat people 
 
Le 30 avril 1975, Sai Gon, la capitale du Sud, est tombée. Les communistes du 
Nord ont conquis l’ensemble du pays. A cause de la persécution d’un régime 
totalitaire, beaucoup ont dû prendre le chemin de l’exil. C’est la tragédie des 
boat people. 
 
Le pasteur Nguyen et sa famille étaient de ceux-là. Ils ont quitté le Viet Nam en 
1979, sont arrivés en Malaisie et ont vécu pendant près de sept mois, dans un 
camp de réfugiés, sur l’île de Bornéo. Ils sont arrivés en Suisse en 1980. 
 
3.- Une nouvelle page s’est ouverte 
 
Grâce au Service Chrétien pour le Viet Nam dirigé par le pasteur Jakob Wahlen 
(Lucerne), le pasteur Nguyen a pu poursuivre son ministère. A Lausanne, il a 
trouvé un soutien fraternel et indéfectible auprès des pasteurs Roessinger, 
Jean-François Renaud ou encore André Rochat. 

Le pasteur Nguyen 

 
Baptême de la famille Tran par les pasteurs Rochat et Nguyen, à St.-Paul (1984) 



 
Camp en Hollande (en 1988) 
 
De manière générale, le développement de notre communauté s’est produit 
dans les années huitante. Il y avait une progression constante et une expansion 
géographique non négligeable : plusieurs lieux de culte en Suisse, au Sud de 
l’Allemagne, et même en Hollande. 
 
4.- Le temps du déclin 
 
Le déclin a commencé à faire signe au début des années nonante. Dans un 
rapport du 12 juillet 1995 sur les 15 ans d’existence de notre communauté, le 
pasteur Nguyen a constaté lucidement l’échec de nos activités. La communauté 
créée en Hollande a disparu. Celle d’Allemagne du Sud s’est régressée 
fortement. Et il en va de même pour celle de Suisse. 
 
5.- Le temps de la résistance 
 
Par la grâce de Dieu, notre communauté continue d’exister. Et nous réunir, 
notamment en l’église St.-Paul, est devenu une sorte d’acte de résistance face 
au déclin. Depuis 2008, grâce à une implication croissante des membres de 
l’Eglise, la vie de notre communauté a connu un nouvel élan – notamment au 
travers du programme Ichthus (08 et 09) dont la particularité consiste à confier 
la responsabilité de chaque rencontre à un groupe de personnes différent. 



 
A Chavornay, été 2008 

 
Baptême de Techodom, petit-fils du pasteur Nguyen, par le pasteur Pierre-
André Ammeter, à St.-Paul, le 10 mai 2009 
 
En 2009, nous avons voulu placer nos activités sous le signe de la joie : la joie 
de Dieu, la joie d’être ensemble ou encore la joie du pardon. Et c’est durant 
cette année, plus précisément le 30 mai, que notre Pasteur Nguyen est mort, à 
la suite d’une grave maladie détectée moins de 2 mois auparavant. Cet 
événement a profondément ébranlé notre communauté : faut-il poursuivre ou 
tout arrêter ? Cet événement a également mis à l’épreuve notre confiance en 
la joie de Dieu : comment vivre la joie dans de tels moments ? 
 
Mais Dieu est fidèle. Malgré nos échecs, malgré les difficultés, il est présent et il 
nous aime toujours. C’est cela qui nous remplit d’espoir. Pour nous aider à 
relever la tête et à aller de l’avant, il a placé sur notre chemin non seulement 
des personnes de l’Eglise évangélique réformée du canton de Vaud – en 
particulier celles et ceux qui ont œuvré ou qui oeuvrent encore au sein de la 
paroisse St.-Laurent - Les Bergières -  mais également les frères et sœurs venus 
d’ailleurs. 



 
Noël 2009, à St.-Paul, avec le pasteur Roger Puati 
 
Petit à petit, nous parvenons à vivre une vie d’Eglise, malgré l’absence d’un 
pasteur. Cela nous met dans une situation où nous ne nous suffisons pas à 
nous-mêmes et où nous avons besoin des autres et par-dessus tout du Tout-
Autre pour pouvoir avancer sur le chemin de la foi en Christ. 
 
Nous croyons que Dieu nous a sortis du Viet Nam pour être ses témoins auprès 
des Vietnamiens, des Suisses et des personnes étrangères vivant en Suisse. 
Pour que notre témoignage puisse être compris par tous, nous nous efforçons 
de dépasser l’obstacle de la langue en assurant un service bilingue, en 
vietnamien et en français, cela dans nos célébrations et autres activités. Nous 
oeuvrons auprès des Vietnamiens et nous sommes aussi en communion avec 
d’autres communautés chrétiennes de ce pays. 
 
Cette année, nous allons vivre non seulement les 100 ans de l’église St.-Paul 
mais également les 30 ans d’existence de notre Eglise. Pouvoir partager ces 
moments privilégiés avec les frères et sœurs de la paroisse St.-Laurent - Les 
Bergières est pour nous une véritable bénédiction et nous sommes 
reconnaissants au Dieu trois fois saints de sa fidélité et de nous avoir montré 
que nous ne sommes pas seuls sur notre chemin de vie et de foi. 
 
Minh Son NGUYEN 
 
 


